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LE    V  II  A  Y, 

Difcours  de  la  Bataille 

donnée  (par  monsievr) 
le  i5iour  de  Mars^ij^^^.Entre  Cha- 
fteauncuf  Se  larnac:  (ou  eft  tombé 
mort  le  Prince  deConde)  Auec 
le  roolie  des  mortz,  prifonniers  Se 
blefl^ez. 


De  l'Imprimerie  de  Çuillaumc  deNyucrd, 
Imprimeur  ordinaire  du  Koy,&  Libraire  à  Pi- 
ri  S;  tenant  ù  boutique  en  la  court  du  Palais. 

AVEC  PRIVILEGE. 


r  Onfeigrieur 

le  Duc  d'Anjou  & 
'^  de  Bourbonois,  filz 


^i  &frercde  Roy,  &: 
Lieutenant  General 
^  de  fa  majeftc  repre- 
Tentant  fa  perfonne  par  tout  fon  roy- 
aume, pays ,  terres  &  feigneuries  de 
Ton  obeïlTance .  Ayant  durât  ceft  y ue^ 
dernier  empefchéauecrarmee  &:for- 
ces  qu'il  auoit,  Que  le  prince  de  Con- 
dé.aucc  les  (îens,Soit  par  le  moyen  du 
partage  des  Riuieres  ^  qu'il  a  tenté  par 
plufîeurs  fois,  ou  parterre  ,  ncsallafc 
ioindre  auec  le  prince  d'Orenge ,  qu  i 
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Ior€  4^ iî oit  entré  dcdcïs  ce  Royaume  a- 
uec  vnegrofre&  forte  armée  3  auroic 
non  feulement  gardé  ledi cl  prince  de 
Condé  de  pafTer^mais  pourfuiuy  es 
lieux  ou  il  eftoir,  &  fiidl  tout  ce  qu'il  a 
gTcc  pofsible  5  pour  cfTaycr  de  le  corn- 
batre,  ce  qu'il  n'auroit  peu ,  tant  à  eau- 
fc  des  retraites  qu'il  auoit  a  fon  auan- 
tage  5  l'incommodité  de  Tyuer  &  mau- 
uais  temps  qu'il  faifoit,  que  pour  ellrc 
lepaïsenuironé  depluncurs  riuieres, 
bu  il  faloit  paffèr,  tellement  que  ledidt 
prince  d'Orenge  fe  voyâr  hors  de  tou 
te  efperance  du  pafîage  dudid  prince 
de  Condé,  fut  contraind  de  fe  retirer 
&rompre  fon  armée.Et  lors  mondi(ft 
Seigneur  fe  délibéra  d'entrer  dedans 
le  pays  de  leur  con quelle,  pour  les  al- 
ler forcer  &  combatte,  &  s  achemina 
droicl  à  GofolantjOU  il  paffa  la  riuiere 
de  Vienne,  &  de  la  rai'  deux  fois  celle 
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de  Charête,poiir  fe  rendre  a  Vertueiî^ 
ou  il  fut  aducrty  que  les  ennemis  pre- 
noient  le  chemin  de  faindllean  d'An- 
gelyjXaindtcs,  &Coignacpour  paf- 
1er  îadiite  riuiere  de  Charente^  en  dé- 
libération daller  du  coftc  de  Gafcon- 
gnc,  pour  fe  ioindre  auec  des  for- 
ces,que  IcsVicomtcs  leur  amenoient, 
&de  la  (acheminer  par  le  Langue- 
doc,&  palTanr  par  Viuerays/c  rendre 
en  Bourgoigne  &  Lorraine,  pour 
trouuer  leDuc  des  deux  ponts^qui  fai- 
foit  leuéc  pour  eux,dVn  bon  nombre 
tant  de  gctis  de  cheual  que  de  pied. 

Surquoy  mendia: feigneur  encores 
quilfuftducofléde  la  riuiere  ou  ilz 
eftoicnt ,  aduifa  de  la  repafler ,  &  s  en 
aHaaTentourdc  la  ville  d'Angouîcfl 
me,qu  ilz  tiennent  Se  ont  fortifiée  5  & 
en  laquelle  ilz  ont  laiiTc  bonne  &  for-- 
tegarnifon^pour  leurcoupper  IcdiiT: 
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fhcmîn  daller  en  Gafcongne.  Et  co- 
rne il  arriua  à  l'endroidl  dudicl  An- 
goulefmetrouua  que  partie  defdidlz 
ennemyseftoient  défia  acheminez  à 
Barbezieux,&  à  Archiacjefquclz  def- 
efperez  de  leur  entreprinfe  retournè- 
rent foudain  â  Coignac,  &  fur  ladidle 
riuiere.Et  tout  fus  l'heure  mondidfei 
gneur  partit,  &  auçc  extrême  diligen- 
ce &  faifant  fort  grandes  traidesauec 
fon  araiée,  vint  prendre  vn  chafteau, 
gui  eft  entre  ledid  Coignac^ôc  An- 
goulcfme,nommé  Chaftcauneuf ,  ou 
Gomandoit  vnEfcoffbiSjqui  a  elle  au- 
trefois archer  de  la  garde  duRoy^auec 
vn  bon  nombre  de  foldatz ,  aufquelz 
mondi£l Seigneur  prenât  ledid  cha- 
fieau  donna  la  vie.  Et  tout  foudain  6c 
en  fort  grande  diiigence  fut  commâ- 
dé  de  refaire  le  pont  dudiâ:  Chafteau 
neufjCjui  auoit  eftc  rompu^&vn  autre  * 


àbafteauxàlendroiâ:  qui  anoit  efté 
aduifciEc-ce  pendant  que  Ion  y  be- 
fongnoit^mondidl  feigneur  marcha 
le  lendemain,  qui  eftoit  le  Vendrcdy 
vnziémedu  prefent  mois,  auec  l'ar^ 
mce  droid  audiâ:  Coignac,  efperarlt 
de  trouucr  partie  des  ennemis  cnco- 
rcs  deçà,  ou  les  y  attirer  :&  ou  ilz  n'y 
voudroicnt  venir,Cela  (eruiroit  pour 
recognoiftre  la  ville  quand  l'occafion 
fe  prefenteroit  de  raffaillir.  Aufsi  pour 
mettre  en  doubte  lefdids  ennemis  de 
ce  que  mondicS  feigneur  auoit  volo- 
té  de  faire,&  qu  ilz  penfaflentjqu  il  ne- 
deut  point  retourner  audit  Chafteau- 
neuf  paflTcr  reau,&  efiantlà  il  dccou- 
urit  que  l*armée  dudid  Prince  delo- 
geoit  dùdidCoignac  par  l'autre  coftc 
delaRiuiere,&  vint  ceiour  la  cou- 
cher audidlarnaCj&môdidl:  feigneur 
retourna  coucher  audid  Chafteau- 
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neiaF^S:  fiTchui^tiieuësaucc  toute  lar^ 
Hiéc^loitàTaîlcr,  ou  aiî  retour,  tant 
pour  faire  haftcrlefdictz  deux  ponts 
tpi  ont  elle  faitz  audiâChafleauneuf 
oue  pour  faire  paffer  toute  l'armée. 
:  Mais  les  cnnemisjle  lendemain  qui  I 
cfcoir  le  Samedy  douzième  de  ce 
nloysaucc route  leur  armée, le  vin- 
drent prefenter/ur  vn lieu  hault ,  qui 
Cil  fur  le  pafiaigcitellement  que  n  ayas 
peu  élire  les  pontz  paracheucz,  mon- 
leieneiir  ne  peuil  dcilogcr  ce  jour  la 
cudiCLCharceauneuf,  &  ledicl  Prince 
aucc  fadide  armée  coucha  à  vne  licuë 
&  demie  de  Tautre  codé  dejadiâe  ri- 
uierc,&  ce  voyant  commanda  mon- 
dïci  fcigneur  que  toute  Ton  armée  co- 
mcnçaft  à  paiFer  dés  la  m.inuid  fur  lef 
ditz  deux  ponts,  chacun  rcgimenc  en 
fon  ordre,  5c  à  l'heure  qui  leur  fut  or- 
donne. 
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Ce  que  fut  exécuté  auectclle  dilH- 
gence  &  promptitude  que  la.  place 
quicftrurjamontaigne  viz  à  viz  du 
pont  fe  trouuâ  gaigtWe  desnoftres-.en 
laquelle  les  ennemyscommençoient 
delîaiy  venir  par  iVn  des  bouts,  lef^ 
quelz  voyants  que  les  lioftres  lauoiêt' 
défia  gaign<^efe  retirèrent  à  vn  quart 
delieuëdelàj&prindreiit  leur  placç: 
de  bataille  près  d  vn  Village-  fort  ad^' 
uantageux  ,  &  tref-difficirie,  à  caufc. 
d'vn  lieu  cminent  qu'il  y  auoitjSc  <d Vn> 
ruifleau  quieftoitdeuanteux ,  où  il  y 
faiJloit  aller  a  la  file&  Tvn  après  l'autre 
Et  eftans  ainfi  lefditz  ennemis  ilz  s'ar- 
refterent  &fetindrentferme  là  fans 
bouger. 

Ce  que  volant  mondiâ:  Seigncur,feit 
Incontinent  defcendrc  toute  fonar- 
mée  à  vne  plaine  qui  fe  trouua  deuant 
eux^ôcfoudainfutlefcarmouche  attâ 
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cKce  tien  roide  &  menue,  de  telle fl- 
çjQn  !qiiïls  furent  cotrainds  de  quiâ-er 
1^  tui0çau/ai(cins  retirer  leurs  gens  de 
pied,  lefquelz  ils  CGUuroient  auec  de 
grofles  troupes  de  Caualleriejufques 
ivn  autre  liçu.rur  ]ç  bord  d'vn  efiang: 
&:.autf es  ruifieaux  qu  il  y  auoit,  &  paf- 
li  fpudâin  Tarmce  de  mondiâ:  Sei- 
gneur le  mieuxqu elle peutjcflans tou 
licuriJes  ennemis  attachez  a  la  queue 
par  Jcs  noftres  iufques.à  Ja  chaulTée 
dudiifï  edang,  ou  ceux  defdiâs  ennc- 
n3}!$çîili.fe  retirèrent  derrière, furent 
fbuftçnus  de  kurs  hârquel5U2iers,&  y 
eutvnci  efcarmrouchc  fort  grande,  & 
plufic.uirs  charges _quî  y  furent  faicles. 
Mais  en  fin  voyant  que  les  eti-nemys 
auôient  jadûailtâgc  en  rcpculfant  les 
noftres  rouuent&:  rudement  jcflant 
leur  arnKe  en  lieu  fort  aduantageux.. 
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Mondi'ïl  S'eigheiirfeit  incontinent  re 
con^noillre  vn  chemin  à  main  droi- 
dejeq'jcl  encores  qu'il  fuH  afTcz  dif- 
fîcile/etrouuaie  plusaiftvSc  feit  mar- 
cher toute  Ton  armée  de  ce  cafté  là^Sc 
lors  ils  abandonnèrent  la  chaufTée .  Et 
encemelme  tempsfut  conitnandéa 
vn  regimct  des  Reyftres  de  pàirer  fur 
ladide  chauffée  pour  eflre  à  leur  flan. 
Ce  qui!  feit.Etlefdids  ennemis ayans 
tourne  la  tededroidà  noflre  armée 
qui  pafToit  >  vindrent  à  la  charger  fort 
viuementjOu  les  premiers  des  troupes 
de  mondidl  Seigneur  furent  renuer- 
fez .  Et  neantmoins  fi  bien  fouftenuz 
quapres  auoir  duré  le  combat  quel- 
que tcmps,mondLcl  J'eigncur  y  ariua 
auec  toute  fa  troupe ,  &  tes  chargea  fi 
furicufement  que  le  Prince  deCondc 
&plufîcurs  Seigneurs, Capitaines, & 
Gentils-hommes  des  leur  furent  tuez 
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&  prins  prifonnicrSj  &  le  rcftc  fe  mift 
àfuyraugraadgalop. 
Et  fe  voulans  par  tois  r  allicfjils  furent 
pourfùiuys  fi  viucment  qu'ils  ui'en  eu- 
lentle  moyen,  ny  le  loifir,  &  comme 
ils  fuyoient^  &  eftans  toufiours  pour- 
fuiuys  par  mondiâ:Seigneur  auec  fon 
Armée^arriua  lediél  regiméc  desRey- 
ftces  qui  auoit  palTé  fur  ladide  chauf- 
fée,  lequel  auec  le  refte  des  nodres 
pourfuiuit  &  exécuta  la  victoire  trois 
lieues  durant. 

Et  mondiot  Seigneur, après  auôir 
aufsi  pourfuiuy  la  vidoire  deux  gran- 
du  lieues  auec  fes  troupes,  &  luy  eiîât 
rapporté^  que  plufieurs  defdiûs  en- 
nemis, tant  de  cheual  que  de  pied,  a- 
uoient  pris  la  main  gauche  &  s'eftoiét 
retirez  dedans  Iarnac,marcha  foudain 
auec  l'artillerie  pour  prendre  ladide 
ville  ôc  chafteau ,  laquelle  il  leur  fcit  a* 
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baoddner  ;  &  ceux  des  ennemis  qui  y 
eftoient  fe  retirèrent  parle  pont  qu'ils 
rompirent  après  eux,  &  ne  peurent  fe 
fâuuer  fî  promptement ,  cftans  pour- 
fuiuysdc  fi  près  comme  ilz  eftoient 
qu'il  fut  tué  là  vne  partie  de  leur  In- 
fanterie .  Et  des  le  foir  mefmcs  mon- 
diâ:  i'eigneur  logea  audid  larnac, 
tantpour  raflfembler  Ton  Armée.,  que 
pour  fçauoirqu  eftoient  deuenus  l'A- 
miral, Andelot  (on  frercj&les  princi- 
paux qui  reftoient  aueceux,ou  iuy  fut 
rapporté  que  les  noftres  auoiéc  pour-- 
fuiuy  lefdids  Amiral  &  Andelotiuf'= 
qucs  à  Xaintes  qui  eft  à  huid  g;randes 
lieues  du  lieu  ou  la  bataille  a  éfté  com 
menccCjSc  que  bien  près  de  ladite  viî- 
ie  la  Cornette  dudid  Amiral  fut  prin- 
fe5&  l'homme  qui  la  portoit  amené 
envie  prifonnier:&  quelefdidsArni- 
Tal  &  Andelot  qui  eftoient  fous  ladite 
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Cornette  fc  (àua'erent  dedans  ladi(5te 
ville,  eftarrs  bien  montez ,  comme  ilz 
eftoicnt. 

L*armée  de  mondicl  Seigneur  &cel- 
le  des  ennemis  comcncerent  à  fcveoir 
&  prendre  les  adiianrages  lesvns  Cm 
les  autres  des  le  Dimanche  matin  trc- 
ziéme  de  ce  prcfcnt  mois  au  foleil  le* 
uantj&dura  le  combat  &Iapourfui- 
te  des  ennemis,  de  la  bataille  que  mo  - 
did  Seigneur  a  g^igi^Cj  iufques  à  fix 
heures  du  foir ,  Faiil  au  camp  de  lar- 
nac,  le  lundy  quatorzième  iour  de 
Mars ,  mil  cinq  cens  foiïante-neuE 
Signé 

HENRY. 

Et  plus  hat. 


PRISONNIERS. 

La  Ts^oue  de  ^retaignc. 
'IPonsde'Bretaigne. 

Corhow^on^lieutenât  du  Prince  de  Côttii. 
JJenpigne  dudiB  T^rmce. 
SpondsUan  cappuawe  des  gardes  dudtci 

f  rince. 
VeueJqfAe  de  Cominges  ^ frère  hajîard  du 
I     frmce  de  l\(auarre, 
Venfetgne  du  comte  de  la  7(ochffûUeault. 
Uenfètgne  de  t  Admirai 
L^nduroie^cjuicGHchoît  àla  chamhre  dt 

tcyfdmiral. 
"Un  T^rouenc^aljietiten^nt  de^ouuas. 
Le  Cêmtc  deChctfy^piincle  mejme. 
Le  haron  de  T^igny  de^ormandiff. 
Vaipiéde  Clermont  d'AmhotJe. 
Coîgnee. 
La  "Barhée. 

La  2(oche-mtj%eid  de  Brctaigne. 
^routière  y  couftn  de  cAjlel-pers. 


L  e  hi^ron  du  A4o'*7ta?uh'e. 
La  loàe  de  iJcndojrjje. 

Fontenaille  coronali^n  Yegifmrn  acg^^ 

^defisd:    ■ 

Laffjûtte  jG^IJèau, 

^Lêir^fte  Chaûhmntyjieur  de  laforfe, 

Collenéls Icune^  efcHycr  de U  2\oche'fGU> 
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Tdlay  de  ToiUeu.Fducomner  du  T^y. 
Leictine  Viçny  de  ^Syticr-fjois. 
JrreJfclGU^.^iTj'ai^Lre  ahcBd  dtyJieuY  de  La  " 

ucrdin. 
Le  hoys  de  Mer  die  s. 
Le  marefchalnv:ç:L 
Jlj  en  a  evicores  plii[î£iiYs  prijonniers  qui 

?jcjônt  dedans  ce  mémoire. 
Le  îeun£Chem€raîilt^efi  retienu  de^ijtter 
les  regimcns:^(S^diÙ  en  auotr  trouué fii 
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xdiite  dont  Un  a  apprteles  nonis  ^  ^ 
nelesfçciitpas.  jlfij 
S 07%  fi  ère  aipiccfi  auJU^auc  es  autres  régi- 
msfis^O'  dtfrcscjiianié^aHra  apportez^ 
a  Adonpignetir  comme  il  a  exVreJJe- 
V7cnt'^ commandé  ,  'tl  tes  'emr^yra  di^ 
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E-xtraicl  du  pri- 
uilege. 

TL  éft  permis  a  Guillaume  de  ^yueri. 
Imprimeur  oydin aire  dit  ^j,  c^  librat- 
re  en  cefte  iJiUe  de  "'Paris ,  d7mprimer  o* 
expojcr  ennjcnte  Ledifcoursdc  laba- 
tailU  ^ônée  le  crczicme  de  ce  prêtent 
moys,  entre  chaiLcauneuf&  larnac, 
Ati^ec  defenccs  à  tous  aunes  d'Imprimer 
ny  en  expojereîvxfete  d'autres  que  de  ceux 
qui  auront  ejlc  imprime'z^ar  ledit  de  Wj- 
uerd^fur  les  peines  contenues  audMpnui* 
e^e. 

FaiEl  au  Conpiltem^  à  Parisypres 
la  perfonne  de  ^IMonfetgnettr  U  Duc 
d'cy^lr/^çoriyle  26.  iour  de  Mars,  //^^. 

Sijné 

CLAVSSE, 


